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Abstract - The Moorish Gecko (Tarentola mauritanica) is a medium-sized lizard belonging to the 
Phyllodactylidae family. It feeds mainly on invertebrates (beetles, arachnids, hymenoptera, lepidoptera, 
and insect larvae). In the case of saurophagy, a single predation on an adult Italian Wall Lizard (Podarcis 
siculus) has been described, while the remaining few predations involved only juvenile lacertids of the 
genus Podarcis and two species of geckos (including cannibalism). The presence of the Moorish Gecko 
in new habitats can be a source of competition for other lizard species in terms of food resources, 
ecological niche, spread of parasites and even becoming one of its predators. Here we present the first 
direct observation of Moorish Gecko predation on an adult Common Wall Lizard (Podarcis muralis) in 
France. Observations such as these, even as single events, can broaden the scope of information about 
the natural history and ecology of T. mauritanica and its saurophagous diet. This observation should 
encourage research and monitoring of the potential impact and competition between the two species, 
as has been done in other such studies. 
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La Tarente de Maurétanie Tarentola mauritanica 
(Linnaeus, 1758), est un gecko de taille moyenne 
(longueur museau cloaque, LMC : 60–80 mm) 
appartenant à la famille des Phyllodactylidae 
(Muratet 2015, Speybroeck et al. 2016). Cette 
espèce est amplement distribuée dans les régions 
méditerranéennes d’Europe (incluant certaines îles) 
(Berroneau 2014, Deso et al. 2018, 2020) et d’Afrique 
du nord (Bons & Geniez 1996). Elle a été introduite 
par l’homme dans de nombreux pays (Rato et al. 
2023), en Europe (Barreiros et al. 2010, Strachinis 
& Pafilis 2018, Szabolcs et al. 2021, Jablonski et al. 
2022), en Amérique du Nord (Mahrdt 1998), du 
Sud (Achaval & Guoynas 1983, Baldo et al. 2008, 
Arredondo & Núñez 2014, Huerta-Vera 2016, Díaz-
Fernández et al. 2019, Ortiz-Medina et al. 2021) 

et en Asie (Mori & Plebani 2012). La Tarente de 
Maurétanie est principalement nocturne, mais elle 
s’observe également pendant la journée en action 
de chasse ou de thermorégulation (Frankenberg 
1978).

En France, l’espèce est historiquement présente 
dans la région méditerranéenne (Serres 1822). 
Durant ces 20 dernières années, de nombreuses 
populations plus nordiques ont été découvertes 
(Pottier et al. 2008, Geniez & Cheylan 2012, 
Lescure & de Massary 2012, Zdunek 2022). Cette 
augmentation du nombre d'observations pourrait 
être le résultat d'une expansion de l'aire de 
répartition de l'espèce, favorisée à la fois par le 
réchauffement climatique et les introductions 
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humaines répétées (de Massary et al. 2019). A 
ce stade, l'impact potentiel de l'extension de la 
distribution de cette espèce au détriment d'autres 
reptiles vivant en France n'est pas bien connue, 
à quelques exceptions près (Renet et al. 2024). 
Dans cette note, nous rapportons l’une des rares 
observations directes de Tarente de Maurétanie 
prédatant le Lézard des murailles, Podarcis muralis 
(Laurenti, 1768).

Le 6 septembre 2024 à 12h35 à Simiane-Collongue, 
Bouches-du-Rhône (13), Provence-Alpes-Côte d'Azur, 
France (43°25'1.74"N 5°27'11.46"E) sur un mur de 
pierre de type restanque, ombragé par la végétation 
(Agapanthus sp., Rosa sp., Stachys byzantina, 
arbuste non identifié, Fig. 1.), à proximité directe 
d'une habitation, une Tarente de Maurétanie 
adulte a capturé une femelle adulte de Lézard des 
murailles. La capture a eu lieu par morsure sur la 
partie postérieure de son corps, à proximité du 

cloaque. Bien que le Lézard des murailles ait tenté 
de nombreuses morsures sur le flanc du prédateur, 
ce dernier n'a pas lâché prise et a reculé pour tirer le 
lézard dans la crevasse. Dans son refuge le gecko a 
changé de prise et a commencé à dévorer sa proie, 
en commençant par l’arrière (Fig. 2). La scène de 
prédation a duré environ 5 minutes. Soucieux de 
ne pas déranger les animaux, quelques photos 
ont été prises à bonne distance. Les conditions 
météorologiques étaient ensoleillées, avec un ciel 
dégagé. La température ambiante variait de 20°C à 
23°C, avec un faible vent complètement coupé par 
les plantes installées dans les restanques.

Des travaux antérieurs ont suggéré que la Tarente de 
Maurétanie se nourrit principalement d’invertébrés. 
Dans les régions où le régime alimentaire a 
été étudié, les principaux groupes cités sont les 
coléoptères, les arachnides, les hyménoptères, 
les lépidoptères et les larves d’insectes divers 

Figure 1 – Lieu de l’observation, un mur de pierre avec de la végétation autour et de nombreux sites de cachette et de thermorégulation - un 
microhabitat favorable aux deux espèces décrites (photo faite en décembre 2024). Photo : Justin Doelsch.

Figure 1 – Observation location, a stone wall with surrounding vegetation and numerous hiding and thermoregulation sites - a microhabitat 
favourable to the two species described (picture taken in December 2024). Photo: Justin Doelsch.
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(Salvador 1978, Capula & Luiselli 1994, Hódar et 
al. 2006, Ouldaissa & Doumandji 2024). Selon Gil 
et al. (1994), des graines de Ficus carica ont été 
trouvées dans l’estomac de plusieurs individus, 
ce qui laisserait supposer que T. mauritanica se 
nourrit occasionnellement de fruits. Cependant, 
d’après Hódar et Pleguezuelos (1999), l’ingestion 
de matière d’origine végétale serait accidentelle. 
Ce gecko utilise différentes techniques de chasse 
selon la disponibilité des ressources et les périodes, 
soit en prospection active et parfois même au sol 
(Hodar et al. 2006) ou bien aussi en embuscade 
(Valverde 1967). Dans le cas de notre travail, le début 
de la scène de prédation et la technique de chasse 
n'ont malheureusement pas été observés.

En ce qui concerne la saurophagie, Pellitteri-
Rosa et al. (2015) décrivent pour la première fois 
la prédation de T. mauritanica sur un adulte de 
lacertidé, et dans ce cas précis sur un adulte de 
Podarcis siculus (Rafinesque-Schmaltz, 1810). La 
littérature antérieure, ne signalaient que la prédation 
sur des lacertidés juvéniles du genre Podarcis :  

P. lilfordi (Günther, 1874), P. siculus et P. hispanicus 
(Steindachner, 1870) dans la région de Séville (en 
fait, Podarcis vaucheri (Boulenger, 1905), selon une 
étude génétique récente) (Salvador 1978, Franco 
1980, Giacobbe et al. 2010, Pereira et al. 2019). La 
présence des geckos dans le régime alimentaire 
de la Tarente, avec une preuve photographique, 
n'est rapportée que par Giacobbe et al. (2010) qui 
documentent en détail la prédation et la tentative 
sur les juvéniles d’Hemidactylus turcicus (Linnaeus, 
1758) en Italie.

Malheureusement, de nombreuses sources men-
tionnent la saurophagie chez T. mauritanica sans 
donner de détails sur les espèces consommées.  
Salvador (1978) spécule sur la prédation possible 
sur les juvéniles de H. turcicus, de même que 
González de la Vega (1988) traite du cannibalisme 
sur les juvéniles de T. mauritanica. Schleich et al. 
(1996) affirment que T. mauritanica, au moins en 
captivité, peut présenter un comportement canni-
bale. Picariello (1996), sur la base d'observations 
personnelles, affirme que T. mauritanica peut se 

Figure 2 – Tarentola mauritanica en train de dévorer sa proie – une femelle Podarcis muralis reconnaissable à une ligne distinctive partant 
de l'aine, longeant le corps. Photo : Justin Doelsch.

Figure 2 – Tarentola mauritanica devouring its prey – a female Podarcis muralis recognisable by a distinctive line running from the hip along 
the body. Photo: Justin Doelsch.
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nourrir « peut-être de geckos plus petits ». Rieppel  
(1981) ajoute également P. siculus au spectre  
alimentaire de l'espèce, sur la base d'une observation 
non publiée de W. Böhme en Italie, pour laquelle 
aucun détail précis n'est donné. En France, Fretey 
(1987) a mentionné la prédation de la Tarente de 
Maurétanie sur des Lézards des murailles juvéniles 
et Vacher et Geniez (2010) sur P. liolepis (Boulenger,  
1905), malheureusement sans donner plus de  
détails : ni preuve photographique, ni localisation.

L'arrivée de T. mauritanica sur certaines îles est 
suspectée d'avoir causé la disparition de Euleptes 
europaea (Gené, 1839) qui était historiquement 
présent (Ineich et al. 2019). Selon Renet et al. (2024), 
on observe un effondrement d'une population  
d’E. europaea lié à l'augmentation de la densité 
de T. mauritanica sur une localité continentale du 
département des Alpes-Maritimes. Ces soupçons 
et premiers constats ont même incité depuis 
l'arrivée de T. mauritanica sur l'île du Levant à la 
mise en place de mesures pour créer des gîtes 
spécifiquement adaptés à E. europaea, ainsi qu'à 
mener des études alimentaires avant une potentielle 
compétition entre les deux espèces (Deso & Reynier 
2024, Deso et al. 2024). L'impact négatif de la 
Tarente sur H. turcicus a été montré sur l'île 
de Porquerolles (dans un habitat anthropisé) 
avec une augmentation des effectifs de 24% par 
an et une diminution des effectifs d'H. turcicus 
de 10% par an (Astruc et al. 2018). En revanche, 
sur deux îles croates, bien que la présence de  
T. mauritanica ait induit un déplacement spatial 
chez H. turcicus dans les habitats partagés, la 
plasticité écologique d'H. turcicus dans l'utilisation  
de l'habitat pourrait expliquer sa capacité à s'adapter 
à différents environnements, y compris en présence 
d'un compétiteur dominant (Lisičić et al. 2012).  
À Toulouse, des observations (rares mais plusieurs 
fois distinctes) dans des lieux où les Lézards des 
murailles partagent un habitat avec des Tarentes 
de Maurétanie ont montré des comportements 
de crainte chez les lézards face à un gecko (la 
fuite immédiate et rapide), sans prédation 
documentée (P.-O. Cochard, com. pers. 2024). 
En région Aquitaine, l’impact de T. mauritanica 

sur l’herpétofaune locale parait négligeable ; 
elle pourrait cependant gagner en importance à 
terme sur des populations urbaines de P. muralis 
(Berroneau 2014). Sur les îles du Levant et de Port-
Cros, Deso et al. (2020) suggèrent la mise en place 
d'un suivi de la répartition géographique et des 
impacts potentiels de T. mauritanica sur les espèces 
de geckos indigènes et allochtones. Rato et al. (2023) 
appuient sur la nécessité de mettre en place ce type 
de suivi face au manque de connaissances vis-à-vis 
de l’incidence de l’introduction de T. mauritanica 
sur les espèces et les écosystèmes locaux. Sur les 
îles Baléares, bien que Salvador (1978) fasse état 
de la prédation de T. mauritanica sur P. lilfordi, 
les deux espèces cohabitent sur de nombreux îlots 
(Pleguezuelos 2002). D’après Rato (2015) la Tarente 
de Maurétanie ne serait donc pas responsable de 
l’extinction de l’endémisme de P. lilfordi sur les îles 
principales de l’archipel et aucune mesure visant 
à atténuer son impact sur la biodiversité locale 
ne serait alors nécessaire dans l’immédiat. Selon 
Simbula et al. (2019), la présence de T. mauritanica 
n'engendre pas systématiquement une compétition 
avec P. muralis mais une séparation des niches 
écologiques. En Argentine, Diaz-Fernandez et 
al. (2019) soulignent le caractère envahissant de  
T. mauritanica et la nécessité d’assurer un suivi de 
l’espèce et de son expansion géographique, dans le 
but de prévenir d’éventuels impacts négatifs qu’elle 
pourrait apporter.

A notre connaissance, il s'agit de la première 
mention relatant l'observation directe de prédation 
de la Tarente de Maurétanie sur un Lézard des 
murailles adulte en France. Par ailleurs, cette 
observation devrait inciter à la surveillance de 
l'impact potentiel et de la compétition entre les deux 
espèces. De telles observations, même ponctuelles, 
peuvent élargir le champ des informations sur 
l'histoire naturelle et l'écologie de T. mauritanica et 
sur son régime alimentaire saurophage. En résumant 
les données de la littérature et en y incluant nos 
nouvelles observations (Fig. 3), nous espérons 
faciliter les recherches futures sur les sauriens dans 
le régime alimentaire de T. mauritanica.
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